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Avec le Calcul de celles qui font les plus ~r~7~.

Par M. JEAURAT. <

ir ES corre~tjons que j'ai indiquées,pour tes Tables de Lt
Jt_j Jupiter, données par HaHey ~bnt left'uit des obferva-
tïons que~'aî faitesdepuis 17~7 à FÉcote tnilitaire~ je me

propofe dered:i6er ces corre<3:ions(f aprèste plusgrand nombre

poutHe d'obfervations& d'en déduire de nouvelles Tables,
qui auront, à frès-peu de ehoje près, la préciflon même des
Observations.
Les élémens que j'entreprends de résiner dans HaHey, &:

quf font les principaux Êtémens de la théorie, font, i.° la

pofition & les dimeniion.svraies de rorbite, 2.° fa révolution

moyenne dans cette orbite, les diflances de la Planète à
ïa Terre &i au Soleil.
C'ett ainfi qu'il m'a &Hu procéder pour la confh'ucHon

des Tables que je publieraidans peu, & je puis regardermon
travail comme fort avancé, puijtquemes corrections annutient

prefque l'erreur des Tables de Hatley dans de certains cas, &
que cette erreur eft au moins diminuée dans les cas les plus
facheux. Ces- corrections font

PomÏes moyens mouvemens.T.~T~T~ 2.8"

Pouï ranomaKe moyenne. -j- 2.6. 2~,
Et pour ïa plus grande cquàtioa du centre. -t- 3.

T t!f
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JLa perfection de ce travail exige que ion réduijfeavec
même foin les meiifeures observations anciennes que nous
ayons, & que l'on déduiie de ces observations anciennesles
corrections déjà déduites des obïërvations les plus récentes
parce quefacpmparaiïbnde ce~cprre~idnsdonneraïa révolution.
moyenne: car H les premières & iëcondes corrections font
les mêmes, quoique pour des temps fort diftans entr'eux,
on fera auuré que la révoiutionmoyenne alignée par Hailey
eft bonne; fi au contraire ees correcHons &nt dinërentes;p
leiu-din~rence.feraprécisémentce~IeqLuI~faudraattribuer à {a.
rëvoiutidn ïuppofee par Haiiey.
C'eft en cette manière que je dëdub-aî, des observations

înémes, les correcUonsqu'il ~udra faire auxTables deHai!ey,
tant pour la plus grande Equation du centre, que pour {a
révolution moyenne, c~:pour les époquesqui y correfpondent..
En6n remploi que je ;&raienfuitedes objfervations~.itesdans

j[esquadratures, terminera ce travail; car j'en déduiraile rapport
jdesdistances: mais cet<;edernière opération eft fi peu conu-
jdé'aHe, que je croirai presque avoir remp!j mon objet,
iorjfqu'itne me rejttempius que cette dernière partie de mon.
,t.ravaUa ~aire. `
Les objervations anciennes dont je fais préfentement ufage

pour la conjfh'ucHonde mes Tables, font ceues de Tycho,
& pour ie moment pré&nt, cellesde t s o?, parce que cette
cccaûon m'a paru &vorab!e pour les publier eties n'en!:
jamaisëte imprimess, & iMeroit ~cheux qu'eHesmanquarient
~être connues. On trouvera donc à la 6n de ce Mémoire
une copie âdèle de ceHesde ces obier valionsquerAcadémie
~r Saturne&JupJker~ & dans ies Mémoires'de l'Académie,

T~ jp~ ceHes qui ont été faitesfur Mars;
ceites-ci .(ont à la ft:rlted'un-Mémoire de M. de la Lande fur
l'Equation jfëcuiairedes Planètes, avec l'hirtoire du Manuscrit:
d'o~ elfes font tirées, & qui a été joint à l'exemplaire de
i'hntoire CëMe,'imprimé à Aufbôurg, qu'on trouve dans
BiMiothÈ~uede i'Aicadémie.
~em~ume~t précieux des ob~~ map~J'i~sdsf:
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Tycho, eu: une copie que M. de ia Hire a hute d après le

propre manufcrit de l'auteur; on ignoreroit même l'exigence

du vrai manuscrit à Copenhague, fi on ne favoit, par le

Journal étranger, Mai que le protocole'de Tycho
a été fauvé de l'incendie vers 1/30.
Louis Kepler, Médecin à Dantzick, a eu long-temps tes

Observations de Tycho il les remit au roi de Danemarck

Barthoiin, Agronome Danois, en fit faire une copie il !es

rédigea par années & par Planètes, & propofa de ies faire

imprimer; M. Picard les apporta à Paris en i 6/2., & il y
en eut fbixànte-huit pages imprimées m-~o M. de l'Ne en
a ies épreuves mais les planches en ont été rompues ennti

M< de la Hire renvoya le tout en Danemarck M. de la

Caille a pris le foin de faire relier ia copie de Barthoiin &:

M.. de î'Me en a une autre copie coHationnée fur iaquene on

peut compter &: où l'on trouve ce que l'édition d'Aufboui'g
ne contient même pas.
Ces obfervations ont été faites avec des innrumens dont

on. trouve ia defcription dans l'Ouvrage de'Tycho, qui a

pour titre, ~<77M~ M/X~~M ?/w~; pubtié à Nuremberg
en i 602., M-j~f?.
Cet ouvrage eft devenu fi rare, qu'il ny, en a peut-être pas

ifx exemplaires en France. Voici ie détail abrégé des in~ru-
mens dont il contient une defcription complète.
i.° Un petit quart de cercie de cuivre doré, d'une

coudée de rayon; le pied en: d'un fer très-pur & ïbiidement à,
construit; la Cjbdivinon en: de en minutes ][eu{ement,
& il eft revêtu d'une règle à pinules; il fè- dirige dansle pfan.
yertical /4~, &Lfe meut dans le pian-horizontal
~.° Un quart-de-cerc!eaz!mutat conuruit en cuivre, d~une

coudée & demie, de rayon, garni d'une règ!ed'acier doré à

pinuies ce qui contribue à l'exactitude &. à la confervation,
de cet inhument.

-°Un autre quart-de-cercle azimutal conm'uitauni en

cuivre', mais dont l'azimut eft manif, ce qui donne à cet

crûment plus de tbUditë que ne poavoit en aypif i~
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précèdent; celui-ci ïë jRxc a~ bien dans îe verticai, & M
pouvoit iervif aumà observer'des angtcs à l'horizon, leion.
<pe ~e besoin des opérations géométriques i'cxigeoit: cet
~n~rumcnt en: divifë de minute en minute par tranfverfaLes;
~bn étendue, qui n'étoit que (l'une coudée &: demie de rayon,ne permettoit pas une pfus grande j~bdiviuon.

Un Sextant: inventé par Tycho, environ vingt ans
avantqu'H lait J~it conOruire; fauteur dit que pluneurs
autres s'en ïbnt.att~bué l'invention, amfi qu'ont fait quelquesAllemands de pluneu~ autres de (es infh-umens. L'ufage deceiui~-t eft de mefurer les hauteurs pu les dinances au zénith
des EtoHes; il en: tout couvert de cuivre, il a quatre coudées
de rayon, & H Ce démonte de'matupre en &ciiiteLlc
$ranfpoj'tp
~.° Un quart-de-cercle de cuivre de cinq coudées de rayon,

do~t ïe limbe a cinq doigts de largeur & deux d'épaiHeur.
o.° Un quart-de-cercle tournant fur l'axe & azimutaï

dans fa partie fupérieure, dont îe rayon eftde quatre coudées,
&: la fubdiviuon eft d'un quart de minute. IJoeii de i'Obfer'
yateur ~eplace en on obferve le long de ta i-eg!e ./4A~
rindex <2. qui ;oint le cercle azimutal, donne en degrés ies
di~ances azimutaies; &: ces dMances, réduites en temps &
comparées avec les paÛagesau méridien, donnent l'heure vraie
de ia pendufe, pour iej:emgs m~me de iobfcrvation c'ef!:
ainU que Tycho déterminoit l'heure vraie pour tous les innans
de fes obier valions.

7'° Un grand quart-de-cerc!e compris dans un cM-ïéqu! &.
meut fur iaxe .~T.- celui-ci eft j[ubdivi(é en fixièmes de
minute, & la règte avec laquelle on pbferye, marque le?
hauteurs tant fur le quart-de-cercle que~ur ~e carré dans
Ïequet ii e~ compris, cet in~rument eft pius exact que le
précédent.
8.° Un grand deml-cercîc azimutaÏ, couvert de lames:

de cuivre & de hx coudées de diamètre fè centre des divi-
sons eft en ce qui rend les divinons deux Ibispiu?
grandes &. par confëquent plus ~nilbles~'
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p. Un jnfh-ument paraHactique, inventé par Copernic,
pour mefurer les di~ancesau zénith. HconMe en trois régies,J
dont deux /)~, Z36", font de quatre coudées; fa troifième
E H efi affez longue pour qu'on puiffe former un angle
droit en D.

to.° Un autre infîrument para!!actique qui montre tout à
ïa fois les hauteurs & les azimuts. La principale règ!e AD
dans le pian de l'horizon, a, huit coudées & les deux autres
~4 BC en ont quatre
i i.° Une ïphère zodiacale, !nventée par Hipparque &

Ptofomée, & per~edionnëe par Tycho. Le cercfe qui représente
ië ~.iéridien en: d'acier les autres font couverts de cuivre: cet
inilrument eït deniné à observer les hauteurs & les différences
en longitude.
12..° Unefphère arm!I!ah'e de quatre coudées de diamètre:

fou principat ufageen: dobferver tesdéclinaifbns & ies difTérences
des afcenfions droites; il faut pour cet efïet être deux Ob-
fervateurs avec cet inu:rument, on peut auui connoître l'heure
de l'obfervation, puifqu'il fert à. obferver les diftances au
méridien, c en-a-dire ie temps écoulé depuis ie paffage, ou.
qui s'écoulera jufquau paffage de 'ia~re par îe méridien.

13." Une autre Sphère armittaii-e. Cette fphère a un cercfe
de plus que fa p-écédente; celui qui repréj(ënte le méridien
eft entièrement d'acier j3oii, & diyifé en minutes, a!nn que,
l'Equateur cette iphèrea tes mêmes avantages que laprécédente,
& eft d'ailleurs plus commode pour la pratique.
ï~.° Une grande fphère armiliaire de fept coudées de

diamètre, couverte de lames de cuivre. B B eft un axe d'acier,
rond & creux, de trois doigts de diamètre; on y adapte vers
ie milieu un cylindre Z) dé cuivre, autour duquel fe meuvent
deux règ!es de cuivre, armées de pinufes aveccet inO.rument,
on pbierve particulièrement les déç!inaii&ns.

15,' UHarc biparti, avec {equet on observe les petites
diftances des.afh-es. Cet iiiflrumezit fe tourne & s'incline de

~M" 7'7~
'"n

M
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tous côtes les principalespiècesfont de cuivre, & les (uppor~
font de fer ou de bois, recouverts de lames de métal.

t~.° Uniextant de quatre coudées de rayon, & propre-

a. prendreles dii~anees la portion
du cercle eit couverte de

iames de cuivre, & ie rc~c e~en bois.

t Un fextant entièrement d'acier, avec ~que! un .(eu~

Observateur obfërve ia difiance des Af!:res.Car i'oeil étant

phcé en A, c<:tout le fextant
dans le plan des deux Aûres~

par ie moyen des vis du pied on obierve Fangte Cà

l'aide de h vis 6* qui augmente ou diminue cet angle de

ia quantité qu'on juge à propos.
18.° Un autre iniu-umentpour mefurer les diOances.Cet

tnUrument, quoique médiocrement bon, dit l'auteur,
ei~

cependant de quelque ufage il eft compoië
de deux règti~

de bois, de quatre coudées de long, de trois doigts
de largex

&:de deux d'épaMeur.

io.° Un inftrument propre- à prendre les hauteurs &

dune conûruction lunlâmment expliquéepar fa figure.

.2.0.°Un grand quart-de-cercle de bois de chêne, de-

quatorze coudées de rayon.
La-circonrérence étojt couverte

de lames de cuivre; un fil mince de cuivre 6xeen ~4, j[ou-

tenoit un poids de quelqueslivres, qui entroit dansie
trou

ce fil montroit très-exactement'la hauteur cherchée. Un peu
au-de(ïusd~trou ~Vétoientdeux chevrons devinés à iouteniF

& contenir~e quart-de-cercle dans !a pofition nécen~aire,
en

le ferrantcontre la cobnne qui étoit au~Hde boisde chêne:

cette colonne mobile.tournoit par ie moyen des leviers <2-A~
~z

~f <2

Le détailque je viens de faire des initrumens de Tycho~
N6peut manquer de laciuterFinteuigence

des obfervations qui
Suivent;carelles ont été faitesavec ces inih'umens mêmes,&

"tes indicadons~'Tycho~ qui font en titre.& au haut d&



-y--
D E S S C 1 E N C B 5. pt i

-ï f* /r'<* < T

M

chaque colonne, expliqueront fumiamment la manière dont
ces obfer vationsont été faites.
ïi ne me refte donc plus, pour remplir l'objet de ce Mé-

moire, que le détail demescalculspour l'oppofitionde Jupiter,
dont j'ai particulièrement befbin.
Ce qui me détermine à donner ce détai!, c'eft que mes

résultats diffèrent de ceux de Tycho; cette différence vient
de ce que fa pofition des étoiles fixes n'étoit pasaum connue
dans ce temps qu'elle I'e(t présentement que d'aii}eur&la
théorie a fourni de nouveauxmoyens de précil ion & qu'enfin
j'aimis plus de rigueur dansmes calculsque Tycho n'en avoit
m~sdans les fiens.

~Z<?~/Z de /7~ ~7~~ c~ à ~~M~
par 7~ -<

t/' Soit trouvé le temps vrai des observationspour le ~o
Juin & le 2 Juillet, vieux ftyte, à Uranibourg.

w

Comme les difiances équatoriennes d'«, de l'Aigle ont été
observées,je calcule le panage de cette étoifepar le méridien;
je trouve que ce pauàge eft le 29 Juin à t~ i j i", &.
le 2 Juillet à 12~ 3' ~o".
Je joins à ces paffagesau méridien, les di~ances équato-

Fiennesobifervées ce qui donne, pourfbmme ou pour diffé-
î'ence, ie temps vrai des obfervations puis la comparai(on
de ces temps avec ceux de la pendule, donne la correction
qu'it faut faire à la pendule pour tous les in~ans des obïër-
yations: voici la table qui contient ces con-ecUonsi.












